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L
e moins qu’on puisse constater est que la période est morose. 
Est-ce un aveu d’échec du système politique ? Est-ce l’expres-
sion de l’esprit de domination inhérente à ce même système ? 

Si on se conforme aux informations distillées en permanence par 
l’essentiel des médias libéraux de tous bords, il n’y a plus de pers-
pectives.
Pas de perspectives sociales lorsque presque tous les candidats 
à l’élection présidentielle expliquent l’indispensable développement 
de l’emploi, avec le corollaire incontournable de baisse généralisée 
du prix du travail. Entendons une baisse de ressources pour les 
moyens socialisés à destination de la protection sociale. L’avenir 
serait donc condamné à l’inéluctable régression de la solidarité 
imaginée par le Conseil national de la Résistance et mis en place 
il y a 70 ans. L’avenir serait condamné à plus de difficultés et un 
accroissement de la pauvreté.
Pas de perspectives humaines lorsqu’on nous explique l’absence 
de solutions réelles face aux drames que vivent toutes celles et 
tous ceux, femmes, hommes, enfants, qui fuient la guerre et la 
misère sévissant dans leur pays. L’avenir serait condamné à l’émer-
gence de conflits armés sans solutions politiques et dans le même 
temps au rejet d’êtres humains victimes sans ressources.
L’Avenir social, association de solidarité 
de la CGT, ne se résoudra jamais 
à l’absence de perspectives.
L’avenir appartient aux Hommes. 
En lien avec le monde syndical, 
partout où notre solidarité est utile 
et nécessaire, nous continuerons 
d’agir pour faire émerger des pers-
pectives et pourquoi pas aider à 
construire un autre monde comme 
le poète nous proposait d’imaginer !
Meilleurs vœux solidaires pour 
2017 !

FÉLIX ABÉCIATrésorier
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Assemblée générale 
du 3 novembre 2016

Près de 80 personnes se sont déplacées à l’assemblée générale 
de l’association pour y représenter leur organisation ou à titre 

individuel.
Retrouver le contenu des interventions et des débats dans le 
supplément au numéro 36 de L’Être solidaire.
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BRÈVES
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Communication
Ce n’est ni un secret ni une découverte : 
L’Avenir social est une association qui reste 
mal connue à l’extérieur de la CGT, mais 
également en son sein. Pourtant, le contexte 
actuel pose particulièrement la nécessité 
d’une réflexion sur la solidarité militante et la 
mise en place de pratiques déterminées. De 
ce fait, une politique offensive de communi-
cation et d’information est à l’étude afin de 

donner à L’Avenir social l’influence et le rôle qui 
devraient être les siens au sein de la CGT et 
du monde associatif. 
D’ores et déjà, le contenu de notre périodique 
L’Être solidaire a évolué, mettant ainsi l’accent 
sur la vie de l’organisation, les rencontres faites 
ou à venir, les projets et les actions en cours 
ou en discussion. Une rubrique « Lectures » 
présentera régulièrement des parutions d’ou-
vrages portant sur la question sociale et son 
approche militante, et une rubrique 
« Associations » évoquera l’existence et l’action 
d’associations de solidarité militante. Nous 
développerons également notre présence sur 
les réseaux sociaux.

Retrouvez-nous sur 
https://www.facebook.com/lavenirsocial/

Gotlib n’est plus
Le 4 décembre 2016, nous apprenions le 
décès de Marcel Mordekhaï Gottlieb, plus 
connu sous le nom de Gotlib. Nous avons 
reçu ce jour-là le message d’un correspon-
dant qui fut un enfant du Nid : « abonné par 
L’Avenir social à la Villette aux Aulnes, nous 
recevions notre Pif tous les jeudis, dedans 
y’avait Gai Luron, salut Gotlib et merci 
d’avoir égayé notre jeunesse ! »
Né à Paris en 1934, Gotlib était lui-même 
un orphelin. Enfant de Juifs hongrois dépor-
tés, il restera caché pendant la Guerre et 
passera son enfance dans un établisse-
ment, avant d’entreprendre des études de 
dessin. Il débute sa carrière de dessinateur 
en 1962 dans les pages du journal Vaillant 
– ancêtre de Pif Gadget – grâce auquel il 
se fera remarquer, point de départ d’une 
œuvre désormais passée à la postérité (Gai 
Luron, la Rubrique-à-brac, etc.).

Des militants pour l’enfance rom à Montreuil

Le 28 juillet dernier, douze familles roms ont 
été expulsées du lieu qu’elles occupaient 

depuis six ans à Montreuil. Le campement a 
été intégralement déplacé et décrété illicite, 

sans que la moindre alternative n’ait été 
proposée. Cette population stigmatisée vit 

aujourd’hui dans la rue, dans des conditions 
inhumaines, et sans aucune considération 

pour la situation scolaire des enfants. 
L’association Asphalte et ses militants 

entreprennent des actions de soutien à 
destination de ces enfants déscolarisés et 

dispensent des séances de lecture et de 
dessin dans le cinéma « Le Méliès ».

Privés d’emploi
Le 3 décembre 2016 s’est tenue la Manifestation contre le chômage et les 

précarités et pour la justice sociale, organisée par les différentes organisations 
de défense des privés d’emploi, dont notamment le Comité national des privés 

d’emploi de la CGT. Des actions communes lient ce collectif à notre 
association – par exemple autour du droit aux vacances des précaires – et 

d’autres initiatives viendront probablement s’ajouter à celles-ci. De plus, cette 
manifestation nous a permis de rencontrer de jeunes militants des comités de 

province (en particulier Lyon et Saint-Étienne) et d’échanger avec eux sur la 
répression permanente qu’ils subissent. En effet, 31 jeunes manifestants font 

actuellement l’objet de poursuites judiciaires.

L’instituteur du village explique l’importance des livres.
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Lecture et dessin au cinéma Le Méliès.
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Bilissibougou, village malien

M
ary Traoré, président de l’association 
des jeunes de Blissibougou, nous 
écrit à la suite de l’installation d’une 

bibliothèque villageoise, et de l’entrefilet consa-
cré à ce projet dans le dernier numéro de L’Être 
solidaire :
« Les mots me manquent pour exprimer ma 
joie. La bibliothèque de Bilissibougou est bien 
la seule dans la commune de Dindanko. Nous 
demandons un peu d’aide pour élargir la biblio-
thèque qui est utilisée par les enseignants et 
élèves des différents villages de la commune 
de Dindanko. Et je suis très heureux de vous 
informer que les autorités locales ont salué ce 
geste salutaire, le Centre d’animation pédago-
gique de Toukoto et son directeur nous ont 
promis de passer à la bibliothèque dès qu’ils 
ont été informés de son existence.
Bilissibougou a aussi besoin de projets de 
développement, comme : lutte contre l’émigra-
tion (donner des moyens pour rester au village 
plutôt que d’aller mourir dans le Sahara ou dans 
l’océan) ; de projets agricoles, notre agriculture 
est insuffisante ; des documents pour les ensei-
gnants de l’école de Bilissibougou ; la santé 
(il n’y aucun accès aux soins, ni d’éducation à 

la santé pour les enfants comme pour les 
adultes) et l’eau potable. C’est la première fois 
que nous avons une bibliothèque à la portée 
de tout le monde dont l’utilisation est gratuite. »
L’association des jeunes de Bilissibougou se 
consacre aux activités de culture, de loisirs, 
d’entraide et de développement du village. Elle 
a pris en charge la bibliothèque pour laquelle 
L’Avenir social s’était engagé aux côtés de l’as-
sociation GÉSÉ (Groupement pour l’économie 
sociale et solidaire). Le bâtiment de cette biblio-
thèque était un enjeu important : ces jeunes 
avaient participé bénévolement à sa construc-
tion, mais une tentative de s’en emparer à des 
fins privées avait paralysé tout projet 
depuis 2012. Au terme d’une longue lutte 
menée par l’association des jeunes, une déci-
sion a permis une sanction définitive et sans 
appel, notamment grâce à la prise de position 
des anciens et du chef du village. À la suite de 
ce succès, une donation a permis son aména-
gement en bibliothèque.

Un nouvel espoir pour  
les villageois de Dindanko

Le 27 novembre dernier ont eu lieu les élec-
tions municipales au Mali. Mary Traoré est 
devenu conseiller municipal sur la liste 
gagnante, largement majoritaire dans les vil-
lages de la commune rurale de Dindanko. 
Très volontaire, et animé du désir de changer 
les choses, Mary est un partenaire qui a 
prouvé son obstination au profit du bien com-
mun, et ceci en dépit d’une forte adversité. 
C’est une nouvelle étape et une victoire pour 
les intérêts réels des villageois qui pourront 
enfin participer à l’élaboration de leur propre 
développement.

La bibliothèque va constituer un atout impor-
tant pour soutenir l’action de l’école, dans une 
région où le livre est très peu accessible et 
où les équipements collectifs manquent cruel-
lement.

L’harmonica pour tous

C
laude Thomann s’est récemment invité 
dans les bureaux de L’Avenir social. 
Inconnu de nos services, ce militant 

d’EDF nous a présenté sa vie de retraité, qu’il 
consacre entièrement à faire découvrir l’har-
monica aux enfants dans les établissements 
scolaires de Saint-Ouen. Mais Claude n’est 
pas qu’un passionné, c’est aussi un pédagogue 
inventeur, conscient des inégalités devant la 
culture, notamment en ce qui concerne l’accès 
à l’enseignement de la musique. Il a ainsi mis 
au point sa propre méthode d’enseignement, 

ne nécessitant pas l’apprentissage du solfège, 
grâce à un système original. Cette méthode 
n’a pas seulement le mérite d’ouvrir le jeune 

public à la musique vivante, elle joue aussi un 
rôle de révélateur de capacités dans et hors 
cadre scolaire, et elle développe le lien par la 
musique pratiquée collectivement. Le 
Conservatoire, d’abord perplexe, commence à 
s’intéresser au phénomène Thomann… 
L’Avenir social lui donne le meilleur accueil et 
réfléchira bientôt à la manière de populariser 
sa méthode.

Pascal Busquets

Concert à la salle Barabara, Saint-Ouen

Naissance de vocations studieuses .

Installation de lampes solaires.

L’instituteur du village explique l’importance des livres.

ACTION &
SOLIDARITÉ
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Adhésion et implications

L
’association est actuellement composée 
de 399 adhérents individuels et 317 adhé-
rents organisationnels. Ces chiffres sont 

très faibles compte-tenu du potentiel de la CGT, 
et de ses 680 000 cotisants répartis en plus de 
20 000 organisations. De multiples facteurs 
peuvent expliquer cette situation, autour des-
quels se mobilisent l’équipe permanente et la 
direction de l’association. 
Ce n’est cependant pas suffisant, et la question 
du développement de L’Avenir social doit devenir 
l’affaire de tous. Chaque adhérent a le pouvoir de 
promouvoir l’existence et le rôle de l’association 
autour de lui, dans son cercle familial, amical, pro-
fessionnel et bien sûr syndical.
Les responsables syndicaux ont également un rôle 
à jouer : si une organisation prend la décision d’ad-
hérer à L’Avenir social, il semble logique qu’une 

adhésion individuelle soit proposée. En effet, faire 
adhérer à L’Avenir social, c’est vouloir son dévelop-
pement. Celui-ci sera grandement favorisé par 
l’adhésion personnelle des cégétistes.
Autrefois, l’adhésion volontaire était systéma-
tiquement accompagnée de la proposition du 
timbre du Nid. Dans les années 1950, environ 
un syndiqué sur dix achetait son timbre. 
En 1958, 313 000 timbres seront ainsi collés 
sur les cartes !
Faire adhérer l’organisation, c’est aussi faire 
le choix politique de L’Avenir social : parler 
de l’association, l’évoquer en congrès, en 
comité général, inviter l’association, lui per-
mettre une prise de parole, ne pas la 
confondre avec un partenaire ou un presta-
taire… Ces objectifs vont devoir faire partie 
de nos prochaines réussites.

Union locale CGT du 16e 
arrondissement de Paris
Des camarades de l’Union locale CGT du 16e 
arrondissement de Paris réfléchissent à la mise 
en place de cours de français pour les travail-
leurs d’origine étrangère demeurant ou travail-
lant dans l’arrondissement. 
Celui-ci représente l’opulence d’une population 
très aisée. Pourtant, un grand nombre 
d’hommes et de femmes issu-e-s des classes 
populaires (domestiques…) y résident. L’Union 
locale est la seule structure proposant des 
actions en direction de ces personnes, victimes 
de l’isolement et de très nombreux abus, sou-
vent liés à leur situation de travailleurs étrangers 
et précaires.

Congrès
L’Avenir social était présent aux congrès de 
l’union départementale CGT de Paris (8, 9 et 
10 novembre), de la Ferc et de l’union dépar-

tementale de la Marne (22 et 23 novembre), 
toutes trois adhérentes à l’association. Au-delà 
de la diffusion de nos documents, notre pré-
sence à ces événements a été l’occasion de 
rencontres et d’échanges avec des militants, 
pour rappeler le rôle de la solidarité militante 
au sein de la CGT et de l’association qui lui est 
consacrée.

Congrès à venir
•	 Cheminots : janvier 2016
•	 UCR : mars 2017
•	 Mines et énergie : avril 2017
•	 USD Santé et Action sociale à Paris le 

24 février 2017

Anniversaire
La Filpac a fêté ses trente ans le 8 décembre 
dernier. L’Avenir social a bien sûr répondu « pré-
sent » à cette festivité.

Christine Chalier, Bruno Percebois,
Danielle Montel, Éliane Mandine, 
Jean Vignes,

Ce petit ouvrage sur les combats menés en 
Grèce est le fruit d’une équipe militante fran-
çaise composée, notamment, de syndicalistes 
du secteur de la santé. Au lendemain des pre-
mières mesures d’austérité, la situation du sys-
tème de santé s’aggrave rapidement, et 30 à 
40 % de la population grecque se retrouve 
exclue du droit aux soins. La réponse ne se fait 
pas attendre et un mouvement se met en place : 
700 volontaires participent à la construction 
d’un système alternatif organisant des réquisi-
tions et des récupérations de matériel avec ou 
sans le soutien d’élus locaux. Une coordination 
s’installe, des échanges d’expérience se font, 
un réseau de soutien notamment matériel se 
développe avec la perspective d’un réseau 
européen démocratique et solidaire de santé.
Les acteurs de ce dispositif se montrent clairs : 
il ne s’agit pas d’une action humanitaire, mais 
d’une initiative de résistance contre la Troïka et 
ses conséquences pour le peuple grec. Les 
dispensaires fonctionnent selon un modèle 
autogéré et gratuit, basé sur une collaboration 
étroite entre soignants et patients. Ces derniers 
peuvent participer à l’initiative, en devenant 
acteurs du fonctionnement de ces établisse-
ments (autour des tâches matérielles et d’entre-
tien) aux côtés des médecins et infirmiers. Des 
actions de quartier proposant une éducation à 
la santé viennent compléter le travail de ces 
dispensaires sociaux. Un prix émanant des ins-
tances européennes a été refusé par les mili-
tants du réseau.
Loin de s’arrêter à cette description documen-
tée de l’action militante des Grecs en lutte, l’ou-
vrage se termine par un appel des collectifs de 
soutien à participer concrètement à ce projet.

Les dispensaires autogérés grecs, 
éditions Syllepse,160 pages, 8 euros.

ORGANISATIONS

LECTURECONSTRUIRE
L’AVENIR
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